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E PEUPLE DE DIEU TOUT ENTIER est constitué sacerdoce royal dans le
Christ. Cependant, Jésus lui-même, notre grand prêtre, a choisi
certains de ses disciples afin que, dans l’Église, ils remplissent

publiquement, en son nom, pour l’humanité, la fonction sacerdotale. Lui-
même en effet, qui avait été envoyé par le Père, a envoyé les Apôtres dans le
monde afin de continuer à exercer, par eux et par les évêques, leurs
successeurs, sa charge de Docteur, de Prêtre et de Pasteur. Et les prêtres
sont institués coopérateurs de l’ordre des évêques : associés à eux dans la
fonction sacerdotale, ils sont appelés à servir le peuple de Dieu.

Le prêtre remplit, pour la part qui lui revient, la charge sacrée d’enseigner
dans le Christ, notre Maître. Son enseignement est appelé à être une
nourriture pour le peuple de Dieu et sa vie une source de joie pour les
fidèles du Christ, afin que, par la parole et par l’exemple, il construise la
demeure qui est l’Église de Dieu.

Le prêtre remplit aussi, dans le Christ, la charge de sanctification. Par son
ministère, en effet, s’accomplit le sacrifice spirituel des fidèles, uni au
sacrifice du Christ : avec eux et par les mains du prêtre, le sacrifice du
Christ est offert sur l’autel de manière non sanglante dans la célébration
des mystères.

Enfin le prêtre remplit, pour sa part, la charge du Christ, Tête du Corps et
Pasteur du troupeau. Uni à l’évêque et sous son autorité, le prêtre est
appelé à s’appliquer à rassembler les fidèles dans l’unité d’une seule
famille, pour les conduire, par le Christ et dans l’Esprit Saint, à Dieu le
Père. Tel est le Bon Pasteur qui n’est pas venu pour être servi mais pour
servir, pour chercher et sauver ce qui était perdu.

Extraits de l’homélie proposée dans le Pontifical de l’ordination,
d’après le Concile Vatican II, Lumen Gentium, 28
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PRÉLUDE    Léon Boëllmann (1862-1897)
Toccata de la Suite gothique

O U V E R T U R E  D E  L A  C É L É B R A T I O N

Tandis que la procession s’avance, tous chantent :

Tressaillez de joie ! Tressaillez de joie !
Car vos noms sont inscrits pour toujours dans les cieux.
Tressaillez de joie ! Tressaillez de joie !
Car vos noms sont inscrits dans le cœur de Dieu.

1 - Si le Père vous appelle à aimer comme il vous aime,
Dans le feu de son Esprit, bienheureux êtes-vous !
Si le monde vous appelle à lui rendre une espérance,
À lui dire son salut, bienheureux êtes-vous !
Si l’Église vous appelle à peiner pour le Royaume,
Aux travaux de la moisson, bienheureux êtes-vous !

2 - Si le Père vous appelle à la tâche des apôtres,
En témoins du seul Pasteur, bienheureux êtes-vous !
Si le monde vous appelle à l’accueil et au partage
Pour bâtir son unité, bienheureux êtes-vous !
Si l’Église vous appelle à répandre l’Évangile
En tout point de l´univers, bienheureux êtes-vous !

3 - Si le Père vous appelle à quitter toute richesse
Pour ne suivre que son Fils, bienheureux êtes-vous !
Si le monde vous appelle à lutter contre la haine
Pour la quête de la Paix, bienheureux êtes-vous !
Si l’Église vous appelle à tenir dans la prière,
Au service des pécheurs, bienheureux êtes-vous !

4 - Si le Père vous appelle à parler de ses merveilles,
À conduire son troupeau, bienheureux êtes-vous !
Si le monde vous appelle à marcher vers la lumière
Pour trouver la vérité, bienheureux êtes-vous !
Si l’Église vous appelle à semer avec patience
Pour que lève un blé nouveau, bienheureux êtes-vous !

5 - Si le Père vous appelle à montrer qu’il est tendresse,
À donner le pain vivant, bienheureux êtes-vous !
Si le monde vous appelle au combat pour la justice,
Au refus d´être violents, bienheureux êtes-vous !
Si l’Église vous appelle à l’amour de tous les hommes
Au respect du plus petit, bienheureux êtes-vous !



- 4 -

SALUTATION

Le curé, le Père Jean-Michel Bardet, prononce quelques mots d’accueil.
L’évêque :

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen.
La Paix soit avec vous.

L’assemblée: Et avec votre esprit.

APPEL DU CANDIDAT

Tous s’assoient.
Le vicaire général, Mgr Félix Caillet, appelle le candidat au ministère
presbytéral.

Que celui qui va être ordonné prêtre s’avance.
Charles Troesch.
R\. Me voici.

Le vicaire général :

La sainte Église, notre Mère, vous présente notre frère, Charles,
et demande que vous l’ordonniez pour la charge du presbytérat.

L’évêque :

Savez-vous s’il a les aptitudes requises ?

Le Père Bernard Minvielle, directeur du Studium de Notre-Dame de Vie à
Vénasque, séminaire où Charles a terminé ses études, présente le candidat
et conclut :

Le peuple chrétien a été consulté,
et ceux à qui il appartient d’en juger ont donné leur avis.
Aussi j’atteste qu’il a été jugé digne d’être ordonné.

L’évêque :

Avec l’aide du Seigneur Jésus Christ,
notre Dieu et notre Sauveur,
nous le choisissons pour l’ordre des prêtres.

L’assemblée manifeste sa joie en chantant le Gloria.
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GLORIA

Gloria, Gloria in excelsis Deo ! (bis)

Paix sur la terre aux hommes qu’il aime.
Nous te louons, nous te bénissons, nous t’adorons,
Nous te glorifions, nous te rendons grâce pour ton immense gloire,
Seigneur Dieu, Roi du ciel, Dieu le Père tout-puissant.

Seigneur, Fils unique, Jésus Christ,
Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le Fils du Père ;
Toi qui enlèves le péché du monde, prends pitié de nous ;
Toi qui enlèves le péché du monde, reçois notre prière ;
Toi qui es assis à la droite du Père, prends pitié de nous.

Car Toi seul es saint, Toi seul es Seigneur,
Toi seul es le Très-Haut : Jésus Christ, avec le Saint-Esprit
Dans la gloire de Dieu le Père. Amen.

PRIÈRE D’OUVERTURE

L’évêque :

Prions le Seigneur.

EIGNEUR, dans ton amour pour ton peuple
tu as voulu le guider par des pasteurs ;

Répands dans ton Église l’Esprit de courage et de piété :
Qu’il donne à ton serviteur Charles
la grâce d’être le ministre dont le monde a besoin
pour te servir à ton autel
et annoncer l’Évangile avec force et douceur.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur et notre Dieu,
qui règne avec toi et le Saint-Esprit,
maintenant et pour les siècles des siècles.

R\. Amen.

S
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L I T U R G I E  D E  L A  P A R O L E

PREMIÈRE LECTURE

Pierre est délivré de prison par le Seigneur
Ac 12, 1-11

Lecture du livre des Actes des Apôtres

 CETTE ÉPOQUE, le roi Hérode Agrippa se mit à maltraiter certains
membres de l’Église. Il supprima Jacques, frère de Jean, en le faisant

décapiter.
Voyant que cette mesure était bien vue des Juifs, il décida une nouvelle
arrestation, celle de Pierre. On était dans la semaine de la Pâque. Il le fit
saisir, emprisonner, et placer sous la garde de quatre escouades de quatre
soldats ; il avait l’intention de le faire comparaître en présence du peuple
après la fête.
Tandis que Pierre était ainsi détenu, l’Église priait pour lui devant Dieu
avec insistance. Hérode allait le faire comparaître ; la nuit précédente, Pierre
dormait entre deux soldats, il était attaché avec deux chaînes et, devant sa
porte, des sentinelles montaient la garde.
Tout à coup surgit l’ange du Seigneur, et une lumière brilla dans la cellule.
L’ange secoua Pierre, le réveilla et lui dit : « Lève-toi vite. » Les chaînes
tombèrent de ses mains. Alors l’ange lui dit : « Mets ta ceinture et tes
sandales. » Pierre obéit, et l’ange ajouta : « Mets ton manteau et suis-moi. »
Il sortit derrière lui, mais, ce qui lui arrivait grâce à l’ange, il ne se rendait
pas compte que c’était vrai, il s’imaginait que c’était une vision.
Passant devant un premier poste de garde, puis devant un second, ils
arrivèrent à la porte en fer donnant sur la ville. Elle s’ouvrit toute seule
devant eux. Une fois dehors, ils marchèrent dans une rue, puis,
brusquement, l’ange le quitta.
Alors Pierre revint à lui, et il dit : « Maintenant je me rends compte que
c’est vrai : le Seigneur a envoyé son ange, et il m’a arraché aux mains
d’Hérode et au sort que me souhaitait le peuple juif. »

Parole du Seigneur.
R\. Nous rendons grâce à Dieu.

PSAUME RESPONSORIAL

Ps 33, 2-9

Bénis le Seigneur, ô mon âme !
Du fond de mon être, son saint Nom !

A
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Bénis le Seigneur, ô mon âme !
Et n’oublie aucun de ses bienfaits

Bénis le Seigneur, ô mon âme !
Du fond de mon être, son saint Nom !
Bénis le Seigneur, ô mon âme
Et n’oublie aucun de ses bienfaits.

Je bénirai le Seigneur en tout temps,
sa louange sans cesse à mes lèvres.
Je me glorifierai dans le Seigneur :
que les pauvres m’entendent et soient en fête !

Magnifiez avec moi le Seigneur,
exaltons tous ensemble son nom.
Je cherche le Seigneur, il me répond :
de toutes mes frayeurs, il me délivre.

Qui regarde vers lui resplendira,
sans ombre ni trouble au visage.
Un pauvre crie ; le Seigneur entend :
il le sauve de toutes ses angoisses.

L’ange du Seigneur campe à l’entour
pour libérer ceux qui le craignent.
Goûtez et voyez : le Seigneur est bon !
Heureux qui trouve en lui son refuge !

DEUXIÈME LECTURE

Confiance de Paul au soir de sa vie
2 Tm 4, 6-8.16-18

Lecture de la seconde lettre de saint Paul Apôtre à Timothée

E VOICI DÉJÀ OFFERT EN SACRIFICE, le moment de mon départ est
venu. Je me suis bien battu, j’ai tenu jusqu’au bout de la course, je

suis resté fidèle.
Je n’ai plus qu’à recevoir la récompense du vainqueur : dans sa justice, le
Seigneur, le juge impartial, me la remettra en ce jour-là, comme à tous ceux
qui auront désiré avec amour sa manifestation dans la gloire.
La première fois que j’ai présenté ma défense, personne ne m’a soutenu :
tous m’ont abandonné. Que Dieu ne leur en tienne pas rigueur. Le Seigneur,
lui, m’a assisté. Il m’a rempli de force pour que je puisse annoncer jusqu’au

M
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bout l’Évangile et le faire entendre à toutes les nations païennes. J’ai
échappé à la gueule du lion ; le Seigneur me fera encore échapper à tout ce
qu’on fait pour me nuire. Il me sauvera et me fera entrer au ciel, dans son
Royaume. À lui la gloire pour les siècles des siècles. Amen.

Parole du Seigneur.
R\. Nous rendons grâce à Dieu.

ÉVANGILE

Tous se lèvent.

Acclamation (cf. Mt 16, 18)

Alléluia, alléluia.
Sur la foi de Pierre le Seigneur a bâti son Église,
et les puissances du mal n’auront sur elle aucun pouvoir.
Alléluia.

Le diacre : Le Seigneur soit avec vous.
R\. Et avec votre esprit.

Le diacre :  Évangile de Jésus Christ selon saint Matthieu
R\. Gloire à toi, Seigneur.

ÉSUS était venu dans la région de Césarée-de-Philippe, et il demandait à
ses disciples : « Le Fils de l’homme, qui est-il, d’après ce que disent les

hommes ? »
Ils répondirent : « Pour les uns, il est Jean Baptiste ; pour d’autres, Élie ;
pour d’autres encore, Jérémie ou l’un des prophètes. »
Jésus leur dit : « Et vous, que dites-vous ? Pour vous, qui suis-je ? »
Prenant la parole, Simon-Pierre déclara : « Tu es le Messie, le Fils du Dieu
vivant ! »
Prenant la parole à son tour, Jésus lui déclara : « Heureux es-tu, Simon fils
de Yonas : ce n’est pas la chair et le sang qui t’ont révélé cela, mais mon
Père qui est aux cieux.
Et moi, je te le déclare : Tu es Pierre, et sur cette pierre je bâtirai mon
Église ; et la puissance de la Mort ne l’emportera pas sur elle.
Je te donnerai les clefs du Royaume des cieux : tout ce que tu auras lié sur
la terre sera lié dans les cieux, et tout ce que tu auras délié sur la terre sera
délié dans les cieux. »

Le diacre : Acclamons la Parole de Dieu.
R\. Louange à toi, Seigneur Jésus.

Mgr Jean-Michel di Falco Léandri prononce l’homélie.

J
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L I T U R G I E  D E  L ’ O R D I N A T I O N

ENGAGEMENT DE L’ORDINAND

Tous se lèvent. L’évêque :

Frères, invoquons la force de l’Esprit Saint.

Veni Creator Spiritus,
mentes tuorum visita
Imple superna gratia
quae tu creasti pectora

Qui disceris Paraclitus,
altissimi donum Dei
Fons vivus ignis caritas
et spiritalis unctio

Tu septiformis munere,
digitus paternae dexterae
Tu rite promissum Patris,
sermone ditans guttura

Accende lumen sensibus,
infunde amorem cordibus
Infirma nostris corporis,
virtute firmans perpeti

Hostem repellas longius
pacemque dones protinus
Ductore sic te praevio,
vitemus omne noxium

Per te sciamus da Patrem,
noscamus atque Filium
Teque utriusque Spiritum
credamus omni tempore

Deo Patri sit Gloria
et Filio qui a mortuis
Surrexit ac Paraclito,
in saeculorum saecula.
Amen.

Viens Esprit Créateur nous visiter,
Viens éclairer l’âme de tes fils ;
Emplis nos cœurs de grâce et de lumière,
Toi qui créas toute chose avec amour.

Toi le don, l’envoyé du Dieu très Haut,
Tu t’es fait pour nous le défenseur ;
Tu es l’Amour le feu la source vive,
Force et douceur de la grâce du Seigneur.

Donne-nous les sept dons de ton amour,
Toi le doigt qui œuvre au Nom du Père ;
Toi dont il nous promit le règne et la venue,
Toi qui inspires nos langues pour chanter.

Mets en nous ta clarté, embrase-nous,
En nos cœurs, répands l’amour du Père ;
Viens fortifier nos corps dans leur faiblesse,
Et donne-nous ta vigueur éternelle.

Chasse au loin l’ennemi qui nous menace,
Hâte-toi de nous donner la paix ;
Afin que nous marchions sous ta conduite,
Et que nos vies soient lavées de tout péché.

Fais nous voir le visage du Très-Haut,
Et révèle-nous celui du Fils ;
Et toi l’Esprit commun qui les rassemble,
Viens en nos cœurs, qu’à jamais nous croyions en toi.

Gloire à Dieu notre Père dans les cieux,
Gloire au Fils qui monte des enfers ;
Gloire à l’Esprit de force et de Sagesse,
Dans les siècles des siècles.
Amen.

Tous s’assoient.
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L’évêque interroge l’ordinand en ces termes :

Fils bien-aimé, avant d’être ordonné prêtre, il convient que vous déclariez
devant l’assemblée votre ferme intention de recevoir cette charge.

Voulez-vous devenir prêtre, collaborateur des évêques dans le sacerdoce,
pour servir et guider sans relâche le peuple de Dieu sous la conduite de
l’Esprit-Saint ?

R\. Oui, je le veux.

L’évêque : Voulez-vous accomplir avec sagesse et dignement le ministère
de la Parole, en annonçant l’Évangile et en exposant la foi catholique ?

R\. Oui, je le veux.

L’évêque : Voulez-vous célébrer avec foi les mystères du Christ, tout
spécialement dans le sacrifice eucharistique et le sacrement de
réconciliation, selon la tradition de l’Église, pour la louange de Dieu et la
sanctification du peuple chrétien ?

R\. Oui, je le veux.

L’évêque : Voulez-vous implorer avec nous la miséricorde de Dieu pour le
peuple qui vous sera confié, en étant toujours assidu à la prière ?

R\. Oui, je le veux.

L’évêque : Voulez-vous, de jour en jour, vous unir davantage au souverain
prêtre Jésus Christ, qui s’est offert pour nous à son Père en victime sans
tache, et vous consacrer à Dieu avec Lui pour le salut du genre humain ?

R\. Oui, je le veux, avec la grâce de Dieu.

Alors, l’ordinand s’approche de l’évêque et, agenouillé devant lui, met ses
mains jointes entre les mains de l’évêque, qui demande :

Promettez-vous de vivre en communion avec moi et mes successeurs, dans
le respect et l’obéissance ?

R\. Je le promets.

L’évêque : Que Dieu lui-même achève en vous ce qu’il a commencé.
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SUPPLICATION LITANIQUE

Tous se lèvent. Les enfants viennent se placer de part et d’autre de
l’ordinand.

L’évêque :

Avec tous les saints qui intercèdent pour nous, confions à la miséricorde de
Dieu celui qu’il a choisi comme prêtre : demandons-lui de répandre sur
Charles, la grâce de sa bénédiction.

L’ordinand se prosterne, on s’agenouille, et le chantre commence les
litanies :

Seigneur, prends pitié. Seigneur, prends pitié.
Ô Christ, prends pitié. Ô Christ, prends pitié
Seigneur, prends pitié. Seigneur, prends pitié.

Sainte Marie, priez pour nous.
Sainte Mère de Dieu, priez pour nous.
Sainte Vierge des vierges, priez pour nous.

Saint Michel et tous les anges, priez pour nous.
Saint Jean-Baptiste, priez pour nous.
Saint Joseph, priez pour nous.

Saint Pierre et Saint Paul, priez pour nous.
Saint André et saint Jean, priez pour nous.
Tous les saints apôtres, priez pour nous.

Sainte Madeleine, priez pour nous.
Saint Étienne et saint Laurent, priez pour nous.
Saint Irénée et Saint Denys, priez pour nous.

Saint Roch et saint Arnoux, priez pour nous.
Saint Arey et saint Marcellin, priez pour nous.
Saints et saintes du diocèse, priez pour nous.

Saint Jean-Marie Vianney, priez pour nous.
Saint François de Sales, priez pour nous.
Sainte Thérèse de Lisieux, priez pour nous.

Saint Ignace de Loyola, priez pour nous.
Saint Augustin, priez pour nous.
Sainte Thomas d’Aquin, priez pour nous.
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Saint Henri et sainte Odile, priez pour nous.
Saint Guillaume et Sainte Anne, priez pour nous.
Saint Louis, Roi de France,

et Bienheureuse Clémence, priez pour nous.

Saint Charles Borromée, priez pour nous.
Saint Maximilien Kolbe, priez pour nous.
Vénérable Benoîte Rencurel, priez pour nous.

Montre-toi favorable, délivre-nous, Seigneur.
De tout péché et de tout mal, délivre-nous, Seigneur.
De la mort éternelle, délivre-nous, Seigneur.
Par ton incarnation, délivre-nous, Seigneur.
Par ta mort et ta résurrection, délivre-nous, Seigneur.
Par le don de l’Esprit Saint, délivre-nous, Seigneur.

Nous qui sommes pécheurs ;
de grâce, écoute-nous.

Pour qu’il te plaise de conduire et de garder ton Église ;
de grâce, écoute-nous.

Pour qu’il te plaise de garder, dans la sainteté de ton Église,
notre Pape Benoît, notre évêque Jean-Michel,
les évêques, les prêtres et les diacres ;

de grâce, écoute-nous.
Pour qu’il te plaise de mettre entre tous les peuples
une entente et une paix sincère ;

de grâce, écoute-nous.
Pour qu’il te plaise de nous affermir
et de nous garder fidèles à ton service ;

de grâce, écoute-nous.
Pour qu’il te plaise de bénir Charles que tu as appelé à ton service ;

de grâce, écoute-nous.
Pour qu’il te plaise de le bénir et de le sanctifier ;

de grâce, écoute-nous.
Pour qu’il te plaise de le bénir, de le sanctifier et de le consacrer ;

de grâce, écoute-nous.

Jésus, Fils du Dieu vivant ;
de grâce, écoute-nous.

Ô Christ, écoute-nous. Ô Christ, écoute-nous.
Ô Christ, exauce-nous. Ô Christ, exauce-nous.

À la fin du chant des litanies, l’évêque, les mains étendues, dit :
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COUTE notre prière, Seigneur notre Dieu :
Répands la bénédiction de l’Esprit Saint

et la grâce du sacerdoce sur Charles
que nous te présentons pour qu’il soit consacré :
Assure-lui toujours la richesse de ta grâce.
Par Jésus, le Christ, notre Seigneur.

R\. Amen.

IMPOSITION DES MAINS ET PRIÈRE D’ORDINATION

Les enfants vont déposer leurs bougies et retournent à leur place.
L’évêque reçoit la mitre. L’ordinand se relève, s’approche de l’évêque et
s’agenouille devant lui.
L’évêque impose les mains sur la tête de l’ordinand, sans rien dire.
Puis tous les prêtres présents font de même (et gardent la main étendue).

L’évêque dépose la mitre et, les mains étendues, dit la prière d’ordination :

OIS AVEC NOUS, Seigneur, Père très saint,
sois avec nous, Dieu éternel et tout-puissant,

toi qui fondes la dignité de la personne humaine
et qui répartis toutes grâces,
toi, la source de toute vie et de toute croissance.

Pour former le peuple sacerdotal,
tu suscites en lui, par la force de l’Esprit Saint,
et selon les divers ordres,
les ministres de Jésus, le Christ, ton Fils bien-aimé.

Déjà, dans la première Alliance,
des fonctions sacrées préparaient les ministères à venir.
Tu avais mis à la tête du peuple Moïse et Aaron,
chargés de le conduire et de le sanctifier ;
tu avais aussi choisi des hommes,
d’un autre ordre et d’un autre rang,
pour les seconder dans leur tâche.

C’est ainsi que, pendant la marche au désert,
tu as communiqué l’esprit donné à Moïse
aux soixante-dix hommes pleins de sagesse
qui devaient l’aider à gouverner ton peuple.
C’est ainsi que tu as étendu aux fils d’Aaron
la consécration que leur père avait reçue,
pour que des prêtres selon la Loi

E
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soient chargés d’offrir des sacrifices
qui étaient l’ébauche des biens à venir.

Mais, en ces temps qui sont les derniers, Père très saint,
tu as envoyé dans le monde ton Fils Jésus,
l’Apôtre et le Grand Prêtre que notre foi confesse.

Par l’Esprit Saint, il s’est offert lui-même à toi
comme une victime sans tâche ;
il a fait participer à sa mission
ses Apôtres consacrés dans la vérité,
et tu leur as donné des compagnons
pour que l’œuvre du salut
soit annoncée et accomplie dans le monde entier.

Aujourd’hui encore, Seigneur,
viens en aide à notre faiblesse :
accorde-nous le coopérateur dont nous avons besoin
pour exercer le sacerdoce apostolique.

Nous t’en prions, Père tout-puissant,
donne à ton serviteur que voici
d’entrer dans l’ordre des prêtres ;
Répands une nouvelle fois au plus profond de lui-même
l’Esprit de sainteté ;
Qu’il reçoive de toi, Seigneur,
la charge de seconder l’ordre épiscopal ;
Qu’il incite à la pureté des mœurs
par l’exemple de sa conduite.
Qu’il soit un vrai collaborateur des évêques,
pour que le message de l’Évangile,
par sa prédication et avec la grâce de l’Esprit Saint,
porte du fruit dans les cœurs
et parvienne jusqu’aux extrémités de la terre.

Qu’il soit avec nous un fidèle intendant de tes mystères,
pour que ton peuple soit régénéré
par le bain de la nouvelle naissance
et reprenne des forces à ton autel,
pour que les pécheurs soient réconciliés,
et les malades, relevés.

En communion avec nous, Seigneur,
qu’il implore ta miséricorde
pour le peuple qui lui est confié
et pour l’humanité tout entière.
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Alors toutes les nations, rassemblés dans le Christ,
seront transformées en l’unique peuple qui t’appartient
et qui trouvera son achèvement dans ton royaume.

Par Jésus-Christ, ton Fils,
notre Seigneur et notre Dieu,
qui règne avec toi et le Saint-Esprit,
maintenant et pour les siècles des siècles.

L’assemblée répond par l’acclamation :
R\. Amen, amen, gloire et louange à notre Dieu ! (bis)

VÊTURE

L’assemblée s’assoit. Le nouveau prêtre, aidé par le Cérémoniaire, revêt
l’étole presbytérale et la chasuble. Pendant ce geste, on chante :

Laudate Dominum, laudate Dominum, omnes gentes, alleluia !

ONCTION DES MAINS

L’évêque oint les mains du nouveau prêtre en disant :

Que le Seigneur Jésus Christ, lui que le Père a consacré par son Esprit Saint
et rempli de puissance, vous fortifie pour sanctifier le peuple chrétien et
pour offrir à Dieu le sacrifice eucharistique.

REMISE DE LA PATÈNE ET DU CALICE

L’évêque remet au nouveau prêtre la patène avec l’hostie et le calice rempli
de vin en disant :

Recevez l’offrande du peuple saint pour la présenter à Dieu. Ayez
conscience de ce que vous ferez, imitez dans votre vie ce que vous
accomplirez par ces rites, et conformez-vous au mystère de la croix du
Seigneur.

ACCUEIL DANS L’ORDRE DES PRÊTRES

L’évêque donne une accolade fraternelle au nouveau prêtre en disant :

La Paix soit avec vous. R\. Et avec votre esprit.

Les prêtres manifestent l’entrée du nouveau prêtre dans l’Ordre des prêtres
an le saluant d’une accolade. Pendant ce geste, l’assemblée chante :

Laudate Dominum, laudate Dominum, omnes gentes, alleluia !
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CREDO

L’assemblée se lève. L’évêque invite à proclamer le Credo :

Je crois en un seul Dieu,

Le Père tout-puissant, créateur du ciel et de la terre,
de l’univers visible et invisible.

Je crois en un seul Seigneur, Jésus Christ,
le Fils unique de Dieu, né du Père avant tous les siècles :

Il est Dieu, né de Dieu,
lumière, née de la lumière,
vrai Dieu, né du vrai Dieu

Engendré, non pas créé, de même nature que le Père ;
et par lui tout a été fait.

Pour nous les hommes, et pour notre salut,
il descendit du ciel ;

Par l’Esprit Saint, il a pris chair de la Vierge Marie, Tous s’inclinent.
et s’est fait homme.

Crucifié pour nous sous Ponce Pilate,
il souffrit sa passion et fut mis au tombeau.

Il ressuscita le troisième jour, conformément aux Écritures,
et il monta au ciel ; il est assis à la droite du Père.

Il reviendra dans la gloire, pur juger les vivants et les morts ;
et son règne n’aura pas de fin.

Je crois en l’Esprit Saint, qui est Seigneur et qui donne la vie ;
il procède du Père et du Fils ;

Avec le Père et le Fils, il reçoit même adoration et même gloire ;
il a parlé par les prophètes.

Je crois en l’Église, une, sainte, catholique et apostolique.

Je reconnais un seul baptême pour le pardon des péchés.

J’attends la résurrection des morts et la vie du monde à venir.

Amen.
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L I T U R G I E  E U C H A R I S T I Q U E

OFFERTOIRE     Georg Friedrich Haendel (1685-1759)
Allegro du Concerto pour orgue n° 2

en Si bémol majeur, HWV 290

L’évêque, à l’autel, reçoit la patène avec le pain, et il la tient un peu élevée
au-dessus de l’autel, en disant à voix basse :

Tu es béni, Dieu de l’univers,
toi qui nous donnes ce pain,
fruit de la terre et du travail des hommes ;
nous te le présentons :
il deviendra le pain de la vie.

Ensuite, l’évêque prend le calice, et il le tient un peu élevé au-dessus de
l’autel, en disant à voix basse :

Tu es béni, Dieu de l’univers,
toi qui nous donnes ce vin,
fruit de la vigne et du travail des hommes ;
nous te le présentons :
il deviendra le vin du Royaume éternel.

Ensuite, l’évêque, incliné, dit à voix basse :

Humbles et pauvres,
nous te supplions, Seigneur,
accueille-nous :
que notre sacrifice, en ce jour,
trouve grâce devant toi.

L’évêque encense alors les offrandes et l’autel. Le diacre encense l’évêque,
les prêtres, puis l’assemblée. Sur le côté de l’autel, l’évêque se lave les
mains, en disant à voix basse :

Lave-moi de mes fautes, Seigneur,
purifie-moi de mon péché.

PRIÈRE SUR LES OFFRANDES

L’évêque :

Prions ensemble, au moment d’offrir le sacrifice de toute l’Église.
R\. Pour la gloire de Dieu et le salut du monde.
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VANT DE S’OFFRIR À TOI, Père très saint,
ton Fils voulut laver les pieds de ses disciples

pour nous donner un exemple d’amour ;
Accueille l’offrande que nous déposons sur cet autel,
et pour que nous puissions nous offrir nous-mêmes
dans le sacrifice du Christ,
accorde-nous le même esprit d’humilité et de service.
Par Jésus, le Christ, notre Seigneur.

R\. Amen.

P R I È R E  E U C H A R I S T I Q U E

PRÉFACE

Le Seigneur soit avec vous. R\. Et avec votre esprit.
Élevons notre cœur. R\. Nous le tournons vers le Seigneur.
Rendons grâce au Seigneur notre Dieu. R\. Cela est juste et bon.

raiment, il est juste et bon de te rendre gloire,
de t’offrir notre action de grâce, toujours et en tout lieu,

à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-puissant.

Par l’onction de l’Esprit Saint, tu as établi ton Fils unique
grand prêtre de l’Alliance nouvelle et éternelle ;
et tu as voulu que son unique sacerdoce
demeure vivant dans l’Église.
C’est lui, le Christ, qui donne à tout le peuple racheté
la dignité du sacerdoce royal ;
c’est lui qui, dans son amour fraternel,
choisit ceux qui auront part à son ministère
en recevant l’imposition des mains.

Ils offrent en son nom l’unique sacrifice de la croix
à la table du banquet pascal ;
ils ont à se dévouer au service de ton peuple
pour le nourrir de ta Parole
et le faire vivre de tes sacrements ;
ils seront de vrais témoins de la foi et de la charité,
prêts à donner leur vie
pour ta gloire et le salut du monde,
en se conformant au Christ.

Voilà pourquoi, Seigneur avec les anges et tous les saints,
nous proclamons ta gloire, en chantant :

A

V
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SANCTUS

Sanctus, sanctus Dominus !    San Lorenzo
Sanctus, sanctus Dominus, Deus Sabaoth !
Pleni sunt caeli et terra, Gloria tua.
Hosanna, hosanna in excelsis.
Benedictus qui venit in nomine Domini.
Hosanna, hosanna in excelsis.

PRIÈRE EUCHARISTIQUE III

L’évêque, les mains étendues :

u es vraiment saint, Dieu de l’univers,
et toute la création proclame ta louange,

car c’est toi qui donnes la vie,
c’est toi qui sanctifies toutes choses,
par ton Fils, Jésus Christ, notre Seigneur,
avec la puissance de l’Esprit Saint ;
et tu ne cesses de rassembler ton peuple,
afin qu’il te présente
partout dans le monde
une offrande pure.

Tous les concélébrants poursuivent, étendant les mains vers les oblats :

’est pourquoi nous te supplions
de consacrer toi-même

les offrandes que nous apportons :

Sanctifie-les par ton Esprit
pour qu’elles deviennent
le corps  et le sang de ton Fils,
Jésus Christ, notre Seigneur,
qui nous a dit de célébrer ce mystère.

La nuit même où il fut livré,
il prit le pain,
en te rendant grâce il le bénit,
il le rompit
et le donna à ses disciples, en disant :

«  P renez,  et  mangez-en  tous  :
cec i est  mon co rps
liv ré pou r  vous .  »

T

C
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De même, à la fin du repas,
il prit la coupe,
en te rendant grâce il la bénit,
et la donna à se disciples, en disant :

«  P renez et buv ez-en  tous,
car  ceci est  la  coupe  de mo n sang ,
le sang  d e l’Al liance  nouve lle et  étern elle,
qui  sera versé
pou r  vous  et  po ur  la multitude
en  rémiss ion  des péch és.
Vou s ferez cela
en  mémoir e de moi.  »

On chante l’anamnèse :

Gloire à toi qui étais mort !
Gloire à toi qui es vivant !
Notre Sauveur et notre Dieu,
viens, Seigneur Jésus !

Puis l’évêque et tous les concélébrants poursuivent :

En faisant mémoire de ton Fils,
de sa passion qui nous sauve,
de sa glorieuse résurrection
et de son ascension dans le ciel,
alors que nous attendons son dernier avènement,
nous présentons cette offrande vivante et sainte
pour te rendre grâce.

Regarde, Seigneur, le sacrifice de ton Église,
et daigne y reconnaître celui de ton Fils
qui nous a rétablis dans ton Alliance ;
quand nous serons nourris de son corps et de son sang
et remplis de l’Esprit Saint,
accorde-nous d’être un seul corps et un seul esprit
dans le Christ.

Le nouveau prêtre poursuit seul :

ue l’Esprit Saint face de nous
une éternelle offrande à ta gloire,

pour que nous obtenions un jour
les biens du monde à venir,
auprès de la Vierge Marie,
la bienheureuse Mère de Dieu,

Q
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avec les Apôtres, les martyrs,
(saint N.) et tous les saints,
qui ne cessent d’intercéder pour nous.

Le vicaire général poursuit seul :

t maintenant, nous te supplions, Seigneur :
Par le sacrifice qui nous réconcilie avec toi,

étends au monde entier le salut et la paix.

Affermis la foi et la charité de ton Église
au long de son chemin sur la terre :
veille sur ton serviteur le pape Benoît et notre évêque Jean-Michel,
l’ensemble des évêques,
notre frère, Charles qui vient d’être ordonné prêtre,
les autres prêtres, les diacres,
et tout le peuple des rachetés.

Écoute les prières de ta famille
assemblée devant toi,
et ramène à toi,
Père très aimant,
tous tes enfants dispersés.

L’évêque poursuit seul :

Pour nos frères défunts,
pour les hommes qui ont quittés ce monde
et dont tu connais la droiture,
nous te prions :

Reçois-les dans ton Royaume,
où nous espérons être comblés de ta gloire,
tous ensemble et pour l’éternité,
par le Christ, notre Seigneur,
par qui tu donnes au monde
toute grâce et tout bien.

L’évêque remet le calice au diacre et chante avec les prêtres :

Par lui, avec lui et en lui,
à toi, Dieu le Père tout-puissant,
dans l’unité du Saint-Esprit,
tout honneur et toute gloire,
pour les siècles des siècles.

L’assemblée chante :
R\. Amen, amen, gloire et louange à notre Dieu ! (bis)

E
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C O M M U N I O N

NOTRE PÈRE

L’évêque :

Comme nous l’avons appris du Sauveur,
et selon son commandement, nous chantons :

Tous chantent :          Rimski-Korsakov

OTRE PÈRE qui es aux cieux,
que ton nom soit sanctifié,

que ton règne vienne,
que ta volonté soit faite
sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd'hui
notre pain de ce jour.
Pardonne-nous nos offenses,
comme nous pardonnons aussi
à ceux qui nous ont offensés.
Et ne nous soumets pas à la tentation,
mais délivre-nous du Mal.

L’évêque :

Délivre-nous de tout mal, Seigneur,
et donne la paix à notre temps ;
par ta miséricorde, libère-nous du péché,
rassure-nous devant les épreuves
en cette vie où nous espérons
le bonheur que tu promets
et l’avènement de Jésus-Christ, notre Sauveur.

R\. Car c’est à toi qu’appartiennent
le règne, la puissance et la gloire
pour les siècles des siècles !

ÉCHANGE DE LA PAIX

L’évêque :

Seigneur Jésus-Christ, tu as dit à tes apôtres :
« Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix » ;

N
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ne regarde pas nos péchés mais la foi de ton Église ;
pour que ta volonté s’accomplisse, donne-lui toujours cette paix,
et conduit la vers l’unité parfaite,
toi qui règnes pour les siècles des siècles.

R\. Amen.

L’évêque :

Que la Paix du Seigneur soit toujours avec vous.

R\. Et avec votre esprit.

Le diacre invite les membres de l’assemblée à se donner la Paix.

FRACTION DU PAIN CONSACRÉ

L’évêque prend le pain consacré, le rompt au-dessus de la patène, et en met
un fragment dans le calice en disant à voix basse :

Que le corps et le sang de Jésus Christ,
réunis dans cette coupe,
nourrissent en nous la vie éternelle.

Pendant la fraction du pain consacré, l’assemblée chante :

Agneau de Dieu qui enlèves le péché du monde,      Mozart
prends pitié de nous, Seigneur. Prends pitié de nous, Seigneur.

Agneau de Dieu qui enlèves le péché du monde,
prends pitié de nous, Seigneur. Prends pitié de nous, Seigneur.

Agneau de Dieu qui enlèves le péché du monde,
Donne-nous la paix, Seigneur. Donne-nous la paix, Seigneur.

Le pain consacré est apporté aux concélébrants.
L’évêque fait la génuflexion et prend le pain consacré. Le tenant un peu
élevé au-dessus de la patène, il dit à voix haute :

Heureux les invités au repas du Seigneur !
Voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde.

R\. Seigneur, je ne suis pas digne de te recevoir ;
Mais dis seulement une parole et je serai guéri.
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COMMUNION

L’évêque et les prêtres communient sous l’espèce du pain. Puis après que
l’évêque a communié sous l’espèce du vin, les prêtres viennent communier à
l’autel sous l’espèce du vin :

Les fidèles qui le désirent et qui le peuvent viennent communier. Les
personnes qui ne sont pas baptisées, ou qui n’ont pas encore fait leur
première communion, ou qui ne peuvent pas ou ne désirent pas communier
peuvent cependant recevoir la bénédiction du prêtre. Elles croisent alors les
mains sur sa poitrine.

Pendant la communion, on chante :

1 - Je n’ai d’autre désir que de t’appartenir ;
être à toi pour toujours et livré à l’amour.
Je n’ai d’autre désir que de t’appartenir.

2 - Je n’ai d’autre secours que renaître à l’amour
et soumettre ma vie au souffle de l’esprit.
Je n’ai d’autre secours que renaître à l’amour.

3 - Je n’ai d’autre espérance que m’offrir en silence ;
au don de ton amour, m’offrir jour après jour.
Je n’ai d’autre espérance que m’offrir en silence.

4 - Je n’ai d’autre raison que l’amour de ton nom ;
mon bonheur est de vivre, Ô Jésus, pour te suivre.
Je n’ai d’autre raison que l’amour de ton nom.

PRIÈRE APRES LA COMMUNION

Tous se lèvent à l’invitation de l’évêque qui dit :

Prions le Seigneur.

IEU qui viens de servir à tes enfants
le pain et la coupe du Royaume,

garde ce nouveau prêtre toujours fidèles
au service de l’Évangile,
des sacrements et de la charité,
pour ta gloire et le salut des croyants.
Par Jésus, le Christ, notre Seigneur.

R\. Amen.

D
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R I T E  D E  C O N C L U S I O N

Le nouveau prêtre s’avance au bas du chœur. L’évêque reçoit la mitre.
Puis, les mains étendues sur le nouveau prêtre et le peuple, il prononce la
bénédiction :

Dieu est le Père et le pasteur de son Église :
qu’il vous soutienne toujours de sa grâce
pour que vous accomplissiez fidèlement votre charge de prêtre.

R\. Amen.

L’évêque :

Qu’il fasse de vous, au milieu du monde,
un serviteur et un témoin de son amour et de sa vérité,
et un fidèle ministre de la réconciliation.

R\. Amen.

L’évêque :

Qu’il fasse de vous un vrai pasteur,
chargé de donner aux fidèles le pain vivant et la Parole de vie
qui les feront grandir dans l’unité du corps du Christ.

R\. Amen.

L’évêque qui a reçu la crosse :

Et vous tous ici présents,
que Dieu tout-puissant vous bénisse,
le Père , le Fils  et le Saint-Esprit .

R\. Amen.

L’évêque dit un mot personnel. Puis a lieu la lecture de la lettre de
nomination.
Le ministère du nouveau prêtre est confié à la Vierge Marie par le chant :

Je vous salue, Marie, comblée de grâces ;             Bitche
le Seigneur est avec vous.
Vous êtes bénie entre toutes les femmes
et Jésus, votre enfant, est béni.
Sainte Marie, Mère de Dieu,
priez pour nous, pauvres pécheurs,
maintenant et à l’heure de la mort.
Amen, amen, alléluia !
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Remerciements par Charles.

           Chant malgache

1-Mamela heloka isanandro Ianao Jesoa,
Zoky be Fitia.
Kanefa, nefa re indrisy !
Fa lotoiko, fa lotoiko tamin ny otako.

Jésus, mon Frère bien-aimé,
tu me pardonnes sans cesse
mes péchés.

Ô ! Ô ! Ô ! Miantsoantso aho hoe : Ray Malala Ô !
Ô ! Ô ! Ô ! Atsangano aho, atsangano aho f’efa trotraka.

Je t’appelle, mon Père bien-aimé,
relève-moi, je suis vraiment faible.

2-Tsaroiko, de (ia) tsaroko eny ny adisoako,
Zoky be Fitia.
Kanefa, nef are indrisy !
Fa fiadanana, fa fiadanana no katsahiko

Jésus, mon Frère bien-aimé,
je regrette toutes mes fautes,
je cherche la paix intérieure.

Le diacre envoie l’assemblée : « Allez, dans la paix du Christ ».

R\. Nous rendons grâce à Dieu.

L’évêque vénère l’autel avec le nouveau prêtre.
La procession quitte la cathédrale, puis l’assemblée.

SORTIE             Charles-Marie Widor (1844-
1937)

Toccata de la Symphonie pour orgue n° 5,
opus 42 n° 1



Premières messes dominicales du Père Charles Troesch

Samedi 4 juillet
18h30

Église Saint-Roch de Gap

Dimanche 5 juillet
10h30

Sanctuaire Notre-Dame de la Salette

Messe animée par les Petits Chanteurs à la Croix de Bois



Le Seigneur m’a assisté.
Il m’a rempli de force

pour que je puisse annoncer
jusqu’au bout l’Évangile

et le faire entendre
à toutes les nations païennes.

(2 Tm 4, 17)


